122 LES RELATIONS DES JESUITES  [VoL. 31

reproches, d’autant que les fleaux qui humilient les
fuperbes, nous deuancent olt nous accompagnent [133]
par tout olt nous allons, comme ils ont deuancé &
accompagné ceux qui nous ont precedez en la publi-
cation de 1’Euangile; & pour marque de la folidité
des veritez adorables qu’il contient, c’eft qu’enfin
ces peuples ne laiffent pas de {e rendre a Iefus-Chrift,
quoy qu'il ne vienne a eux qu’auec les fleaux en la
main.

Il ne faut pas mettre en oubly le ieune Frangois
qui a efté maffacré auec le Pere. Ce bon gargon
appellé Tean de la Lande, natif de la Ville de Dieppe,
comme a efté dit cy-deflus, voyant les dangers ot il
s'engageoit dans vn {i perilleux voyage, protefta a
fon defpart, que le defir de feruir Dieu, le portoit en
vn pays, ol il s’attendoit bien d'y rencontrer la mort.
Cette difpofition la fait paffer dans vne vie qui ne
craint plus, ny la rage de ces Barbares, ny la fureur
des Demons, ny les affres de la mort.

On nous a dit que les Hiroquois voulans brufler
quelque prifonnier, luy demandent s’'il prie, c’eft a
dire s'il eft baptifé, s’il refpond qu’il a receu ce diuin
Sacrement, ils perdent efperance de le faire gemir
dans fes tourmens, fe perfuadans [134] que la Foy
donne de la conftance a vne ame. On dit encore
qu'ils ont veu fortir de la bouche d'vn Chreftien qu’ils
brufloient, ie ne f¢cay quoy d’éclatant qui les & épou-
uantez, fi bien qu'ils ont connoiffance de noftre
dodtrine, mais ils la regardent auec horreur, comme
faifoient jadis les Payens dans le premier aage
du Chriftianifme. Difons deux mots des vertus de
noftre Martyr.

Il eftoit doiié d’vne humilité toute rare, il ne



